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L'INTEGRITE

◆ UN PSAUME ROYAL

Si la valeur d’une chose dépend de son utilité
et de sa rareté, l’intégrité doit être une des qualités
les plus chères de notre monde moderne. Bien
qu’elle soit essentielle pour le bonheur du foyer,
pour la société et pour la nation, elle semble
avoir presque disparu. Peu de gens peuvent se
dire vraiment intègres.

Le Psaume 26 commence (“Je marche dans
mon intégrité”) et finit (“Mon pied se tient dans
la droiture”) par l’intégrité. Le psalmiste l’a
choisie comme mode de vie et son psaume
décrit cette qualité dans la vie d’un enfant de
Dieu.

Selon le sous titre, David est l’auteur de ce
psaume. Le contenu ne nous fournit aucun autre
élément quant aux conditions de sa rédaction.

Le psalmiste est perplexe, car on l’a accusé
d’hypocrisie. Cette accusation l’a profondément
choqué, il cherche à être jugé et justifié par Dieu.
Pour ce faire, il fait la liste des évidences en
faveur de son innocence.

Dans son étude sur ce psaume, A.F. Kirk-
patrick écrit au sujet de l’honnêteté qu’elle est
“sincère dans son but et constant dans son
dévouement envers Dieu1”. Selon H.C. Leupold,
c’est “une conduite à laquelle il ne manque aucun
élément essentiel2”. Que nous l’appelions “un
service sincère à Dieu” ou “une vie pieuse
assidue”, l’idée principale est que les motiva-
tions du cœur et les actions de la vie doivent se
conformer à l’engagement que l’on a pris. Etre
intègre, c’est vivre non sans erreur mais sans
reproche, non sans faute mais sans infidélité. Il
s’agit moins de maintenir une réputation que de
faire le bien que l’on sait faire.

Un cœur honnête se révélera dans les situa-
tions capitales décrites dans ce psaume. Quelles

1 A.F. Kirkpatrick, ed., The Book of Psalms, Book I,
Psalms I–XLI, The Cambridge Bible for Schools and Col-
leges (Cambridge : University Press, 1891), 137.

2 H.C. Leupold, Exposition of the Psalms (N.p. : Wartburg
Press, 1959 ; reprint, Grand Rapids, Mich. : Baker Book
House, 1969), 230.

sont-elles ?

I. L’INTEGRITE DEVANT DIEU (vs. 1–3)

Juge-moi, Eternel ! car je marche dans mon
intégrité,
Je me suis confié en l’Eternel, je ne chancellerai
pas.
Sonde-moi, Eternel ! éprouve-moi,
Fais passer au creuset mes reins et mon cœur ;
Car ta bienveillance est devant mes yeux,
Et je marche dans ta vérité (vs. 1–3).

David croit que son dévouement constant
envers Dieu lui permettra de supporter l’épreuve
de l’inspection par les yeux scrutateurs de Dieu.
C’est pourquoi il demande à Dieu de regarder
dans son cœur et de confirmer son jugement de
soi-même. Il utilise quatre verbes : “juge”,
“sonde”, “éprouve”, et “fais passer au creuset”.
Le premier invite Dieu à examiner et à peser ; le
deuxième suggère une visite en profondeur ; le
troisième indique un test de ses capacités de
résistance au mal ; le quatrième est l’image
d’une âme passée “au feu” (TOB) de l’épreuve,
comme l’or raffiné pour le débarrasser de ses
impuretés. Quand David parle de “mes reins et
mon cœur”, il désigne toute sa personne, toute sa
vie intérieure : ses sentiments, ses pensées, sa
volonté.

Absolument convaincu de son innocence, sûr
de marcher dans l’intégrité et de ne pas s’en
égarer d’un iota, David demande l’examen le
plus complet possible. Il s’est engagé à accomplir
la volonté du Dieu dont la bienveillance est
toujours devant lui ; connaissant donc ces deux
éléments (bienveillance de Dieu, fidélité de
David), il demande d’être mis à l’épreuve. Et il le
fait sachant que Dieu le trouvera innocent.

Au premier abord, ces paroles du psalmiste
peuvent nous paraître arrogantes ; mais on
devrait les comprendre comme la requête d’un
homme sincère qui cherche à être justifié par
Dieu devant les accusations injustes portées
contre lui. Il ne revendique pas la perfection,
mais la fidélité qui caractérise le serviteur dévoué.
Il aime Dieu et espère en lui, sans hypocrisie ni
duplicité. W.O.E. Oesterley écrit :

Quand dans un esprit d’humilité, un homme
reconnaît qu’il essaie de vivre selon la volonté
de Dieu, cela ne devient pas forcément source
d’un orgueil spirituel, mais plutôt source d’une
sainte joie. D’un côté, le devoir suprême de
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l’homme est de confesser son péché ; de l’autre,
le fait de constater ses vertus, si cela est fait
avec droiture, équivaut à reconnaître l’action
de la grâce divine3.

La vraie intégrité exige une vie qui corres-
ponde aux paroles que l’on prononce.

II. L’INTEGRITE DEVANT LES
HOMMES (vs. 4–5)

Je ne m’assieds pas avec les hommes faux,
Je ne vais pas avec les gens dissimulés ;
Je hais l’assemblée de ceux qui font le mal,
Je ne m’assieds pas avec les méchants (vs. 4–5).

David surveille sa conduite, il s’assure de ne
pas s’engager délibérément ou systématiquement
avec des hommes trompeurs et hypocrites. Il ne
cherche ni n’aime leur compagnie. Les hommes
“faux” s’opposent à ce qui est authentique, vrai
et juste ; ls cachent les pensées de leur cœur.

David déteste l’assemblée de tous ceux qui
se réunissent dans le but de faire le mal ou
d’encourager les autres à le faire. Il sait que
l’on ne peut pas prétendre être juste, tout en
demeurant dans l’intimité des hommes
méchants ou en les encourageant à commettre
leurs mauvaises actions.

L’intégrité exige que nous déclarions notre
propension, aussi bien par la fraternité que nous
acceptons que par celle que nous refusons.
Quelqu’un a dit : “Dites-moi avec qui vous vous
associez, et je vous dirai qui vous êtes.” L’eau
cherche toujours son niveau.

III. L’INTEGRITE DANS L’ADORATION
(vs. 6–10)

Pour rester intègre, on doit arriver dans le
lieu d’adoration avec une vie qui plaît à Dieu.

Je lave mes mains dans l’innocence,
Et je fais le tour de ton autel, ô Eternel !
Pour faire entendre la voix des actions de grâces,
Et redire toutes tes merveilles.
Eternel ! j’aime le séjour de ta maison,
Le lieu où ta gloire demeure.
N’enlève pas mon âme avec les pécheurs,
Ma vie avec les hommes de sang,
Qui ont de l’infamie dans les mains,
Et dont la droite est pleine de présents ! (vs. 6–10).

Ayant vécu de manière irréprochable, le

psalmiste peut se présenter devant l’Eternel avec
des mains pures. Le fait de se laver les mains
représente la déclaration de son innocence (Ex
30.17–21 ; Dt 21.6–7). Pilate s’est lavé les
mains pour dégager sa responsabilité dans la
condamnation de Jésus (bien qu’il ne fût pas
innocent, Mt 27.24). Mais David est vraiment
innocent ; par cette expression il dit pouvoir
s’approcher de l’autel de sacrifice avec un cœur
sincère.

Le but de l’adoration de ce psalmiste est
d’exprimer une joyeuse reconnaissance devant
les merveilleuses œuvres de Dieu. Resté libre de
toute iniquité, il sera jugé par Dieu digne de
paraître dans son sanctuaire pour le remercier et
l’adorer. Il ne s’agit pas de faire semblant, mais
d’adresser un véritable culte à Dieu.

David aimait la communion de Dieu. Et vous ?
Il prenait du plaisir à aller dans le tabernacle, ou
habitait la gloire de l’Eternel. C’était cette
présence qui l’attirait, plus que le lieu lui-même
ou les gens qui s’y trouvaient. David voulait être
là où se trouvait son Dieu, il voulait s’immiscer
dans l’ombre de son éclat.

Son cœur pur et sa vie libre de tout péché
délibéré, son esprit qui aime la présence de Dieu,
font que David recule devant le jugement qui
tombe sur ceux qui pratiquent le mal. Il plaide
avec Dieu de ne pas le mettre avec des pécheurs et
des hommes violents, qui ne font que mettre en
œuvre leur desseins malveillants : corruption,
perversion de justice, escroquerie des innocents.

L’intégrité du cœur touche non seulement
notre manière d’adorer Dieu, mais également
notre manière de choisir nos amis.

IV. L’INTEGRITE POUR
L’AVENIR (vs. 11–12)

Si nous sommes intègres, nous aurons con-
fiance en Dieu pour les promesses qu’il nous a
faites. Si nous croyons qu’il est bienveillant envers
son peuple, qu’il est fidèle, alors nous saurons
qu’il s’occupera de nous demain comme il l’a fait
par le passé. Ce genre de foi est le résultat naturel
de l’intégrité devant Dieu dont parle le psalmiste.

Moi, je marche dans mon intégrité ;
Libère-moi et fais-moi grâce !
Mon pied se tient dans la droiture :
Je bénirai l’Eternel dans les assemblées
(vs. 11–12).

A cause de la grâce de son Dieu, de la vie qu’il
3 W.O.E. Oesterley, The Psalms : trans. with text-critical

and exegetical notes (London : S.P.C.K., 1953), 194.
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mène, et de la prière qu’il a faite, le psalmiste a
l’assurance que ses pieds ne glisseront pas, qu’il
ne trébuchera ni ne tombera. Il demeurera ferme
devant les difficultés, car Dieu ne l’abandonnera
pas. Il loue l’Eternel au milieu du peuple pour
cette sécurité et ce salut. Par la foi, il remercie
Dieu à l’avance pour les bienveillances qu’il
recevra dans un avenir encore incertain.

CONCLUSION
David décrit l’intégrité de sa vie comme celle

d’un cœur pur dont le dévouement se manifeste
par une vie droite devant Dieu, une vie qui évite
toute association avec les hommes mauvais, qui
s’approche de Dieu dans la sainteté, qui attend
avec assurance ses bénédictions futures.

Le psalmiste lie son intégrité à la miséricorde
de Dieu. Il ne s’agit pas de faire une demande à
Dieu sur la seule base de sa propre pureté, car il

sait son besoin de la grâce. Il continuera à vivre
dans la sainteté, en recherchant la délivrance de
Dieu. Ainsi il louera l’Eternel à la fois pour ce
qu’il a fait et pour ce qu’il fera.

L’homme intègre n’est pas parfait, mais il est
constant. Il n’est pas sans péché, mais il est
dévoué à la volonté de Dieu. Nous appelons cela
une vie transparente, une vie qui, devant le
jugement de Dieu et de l’homme, est conforme à
la volonté divine. La vie intègre apporte deux
bénédictions majeures : la paix de Dieu et les
largesses de Dieu. Lorsque l’homme honnête est
accusé d’avoir fait le mal, il constate son inno-
cence devant Dieu. Sa marche dans l’intégrité
devant Dieu l’assure de la présence et de la
bénédiction de l’Eternel. L’intégrité est essentielle
pour la vie que Dieu approuve.
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